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solide, de ra. lie attachée et de déblai ordinaire, conformément aux instructions ? 
—xi. La classification a été faite d’après les devis.

Q. Quelles instructions leur avez-vous données?—R. Je vais chaque semaine 
inspecter les travaux avec les ingénieurs locaux, j’examine le terrain et je dé­
cide quelle pi iportion il faut adopter.

Q. Avez-vous pris vous-même en note les proportions à adopter dans chaque 
cas pour chaque tranchée, et vérifié chaque mois les estimations en vous basant sur 
ces notes ?—R. D’une manière générale, je l’ai fait.

Q. Vous a-t-on envoyé chaque mois des estimations indiquant la classification 
adoptée pour chaque tranchée ?—R. Oui.

Q. Dans les tranchées qui contiennent des roches stratifiées, des blocs erra­
tiques, de l’argile et du sable, quelle classification adoptez-vous ?—R. Quand il 
faut creuser dans les roches stratifiées ou dans des terrains où il faut employer les 
explosifs, j’adopte la classification de roc solide.

Q. Lorsque les tranchées sont faites à travers des roches stratifiées, quelle 
classification faites-vous ?—R. Elle est indiquée sur les profils.

Q. Est-ce toujours indiqué sur les profils ?—R. Oui.
Q. Avez-vous ces profils?—R. Non, c’estt mon ingénieur local.
Q. Sont-ce seulement les profils dont il dispose qui ont été produits?—R. Oui-
Q. Il n’y a pas d’autre moyen de se rendre compte de la chose que par le3 

profils que l’ingénieur a établis maintenant?—R. Oui.
Q. Dans les profils que votre ingénieur local a établis, là où il doit y 

avoir une ligne de démarcation entre la roche stratifiée et les autres terrains, cette 
ligne est-elle indiquée? N’avez-vous d’autres moyens de calculer le volume des ro­
ches stratifiées qu’en vous basant sur ce qui est indiqué aux profils ?—R. Cela est 
calculé d’après les notes ; la ligne de démarcation indiquant les roches stratifiée3 
est établie d’après les niveaux qui ont été pris.

Q. Cela est indiqué sur les profils ?—R. Oui.
Q. Comment déterminez-vous le cube des cailloux dans les tranchées qui peu­

vent être classés dans la catégorie de roc solide?—R. Lorsque les cailloux sou6 
agglomérés, s’ils nécessitent beaucoup d’explosifs

Q. Avez-vous lu les devis?—R. Oui.
Q. Comment déterminez-vous le cube exact des cailloux ?—R. En les mesu­

rant.
Q. Avez-vous donné à vos ingénieurs locaux instruction de mesurer cha­

que roche ayant plus d’une verge cube?—R. On les a mesurées lorsque cela étal 
possible.

Q. Pouvez-vous indiquer dans quelles circonstances cela peut être fait?—** 
Lorsqu’il y a une tranchée sur le sable ou dans d’autres terrains où cela est P°s 
sible, on le fait; lorsqu’il s’agit d’un terrain mixte il est fort difficile de mesuré 
une quantité de roches entassées les unes sur les autres. '3

Q. Voudriez-vous avoir l’obligeance d’expliquer pourquoi? dans quel cas 1® 
grosses roches ne peuvent-elles pas être mesurées ?—R. Lorsqu’il y a une grau® 
quantité de roches agglomérées entre elles, où il faut employer une grande ùua11
tité d’explosifs. .

Q. Dois-je comprendre qu’on a pris la mesure de toutes les grosses roch^ 
d’une verge cube et plus?—R. Je n’ai pas en mains tous les rapports des i^e 
nieurs locaux. -e

Q. Savez-vous si ces grosses roches ont été mesurées ?—R. En autant ÇP1® 
puis le dire, oui. ,g}

Q. Voulez-vous nous indiquer maintenant quelles sont les roches aggk>mcr®u 
qui ont été classées comme roc solide?—R. Les roches compactes stratifiée3


